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Coordination Sud, dans le cadre de sa Commission Agriculture et Alimentation, vient
de publier une note de synthèse sur le pastoralisme. Elle met notamment l’accent sur
le  caractère  résilient  et  agro-écologique  de  ce  mode  d’élevage  extensif
(fertilisation des sols, faible recours aux intrants, etc.), pratiqué par environ
120  millions  de  personnes  dans  le  monde.  Cette  note  aborde  aussi  le  volet
économique, généralement peu traité : le pastoralisme représente plus d’un tiers du
PIB agricole des pays sahéliens (Mali, Burkina Faso, Niger, Mauritanie, Tchad) et,
selon  l’OCDE,  cette  part  pourrait  atteindre  50  %  en  prenant  en  compte  la
contribution de l’élevage à l’agriculture (fumure par exemple). Pour autant, le
pastoralisme  bénéficie  de  peu  de  soutiens  publics.  Les  auteurs  observent  une
évolution des systèmes pastoraux « purs » vers des systèmes « agropastoraux »,
notamment depuis les grandes sécheresses au Sahel : de plus en plus d’éleveurs
développent  des  productions  agricoles  et  fourragères  et,  en  parallèle,  des
agriculteurs  se  lancent  dans  l’élevage.

Le document conclut sur les défis pour le pastoralisme, dont la sécurisation du
foncier pastoral. En effet, il souligne que la promotion de l’agriculture à grande
échelle,  souvent  accompagnée  d’un  phénomène  de  privatisation  des  ressources,
notamment en eau, impacte les espaces de parcours, ces «communs» gérés par la
communauté.
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